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Le P. Georges Marie Salvaire, C.M.
(1847-1899)
Apoˆtre et Cure´ de la Vierge de Luja´n en Argentine
par Mgr Juan Guillermo Dura´n *
Argentine
Le Pe`re Georges Marie Salvaire (1847-1899), le plus illustre et le
plus cher des chapelains historiques de Luja´n 1, conside´re´ comme le
fils pre´fe´re´ de la Vierge Marie de Luja´n 2, faisait partie du groupe
nourri de preˆtres qui, au cours de la seconde moitie´ du XIXe sie`cle
de´barqua dans le port de Buenos Aires a` la suite des de´marches entre-
prises par les Archeveˆques Mariano Escalada et Leo´n Federico Anei-
ros, qui re´ussirent a` inte´resser quelques congre´gations religieuses
europe´ennes a` participer a` l’ouverture d’un nouveau champ d’action
apostolique en Argentine : les Lazaristes ou Vincentiens, les Bayonais,
les Sale´siens, les Passionistes, les Re´demptoristes, les Pallotins, etc.
* Preˆtre de l’Archidioce`se de Mercedes-Luja´n (Argentine), Docteur en
The´ologie avec une spe´cialite´ en Histoire de l’E´glise et Professeur Ordinaire
de l’Universite´ Catholique et Pontificale en Argentine. Il est membre de l’Aca-
de´mie Nationale d’Histoire et Directeur des E´tudes du Se´minaire et Profes-
seur d’Histoire de l’E´glise et de Patrologie du Se´minaire Saint Jean Marie
Vianney de son Archidioce`se. Il a donne´ de nombreux cours et journe´es d’e´tu-
des dans le pays et a` l’exte´rieur sur des the`mes d’Histoire de l’E´glise en Ame´-
rique Latine. Il est membre du Comite´ Pontifical des Sciences Historiques.
1 Ce titre, c’est son ami intime don Vicente Comas, Directeur du journal
La Razo´n de Luja´n, qui le lui a donne´, lorsqu’il a re´dige´ la chronique de l’ense-
velissement de ses restes (La Perla del Plata, le 12 fe´vrier 1899, nº 474, 101 =
LPP). A` propos de sa de´cision d’eˆtre reconnu, d’abord et avant tout, comme le
“Chapelain de la Vierge”, le P. Antonio Brignardelli, commente : “Le 25 mai
1889, jour glorieux ou` l’on comme´more l’heureux anniversaire de notre Inde´-
pendance, on rec¸ut officiellement le nouveau Cure´ de sa paroisse, qui prit
alors, depuis, le titre sympathique de Chapelain du Sanctuaire de Notre Dame
de Luja´n” (LPP, nº 333, 31 mai 1896, 375). De cette manie`re Salvaire voulut
reprendre pour lui-meˆme le titre employe´ par les premiers preˆtres qui servi-
rent la Sainte Image depuis l’e´poque de Don Pedro de Montalbo (1685-1701),
fondateur et premier chapelain de la Chapelle de Notre Dame du Rı´o Luja´n,
titre tombe´ en de´sue´tude, et remplace´ par celui de cure´.
2 LPP, nº 475, 19 fe´vrier 1899, 144.
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Tous e´taient « mordus » par le de´sir de contribuer par leurs
efforts a` soutenir et a` de´velopper une taˆche pastorale dans l’immense
Archidioce`se de Buenos Aires qui, en raison de la profonde crise en
laquelle le plonge`rent pour de longues anne´es le processus de l’inde´-
pendance et l’organisation nationale (situation commune aux dioce`-
ses de l’inte´rieur du pays), manquait encore d’un clerge´ suffisant et
duˆment pre´pare´ a` affronter avec succe`s les nouveaux de´fis que lui
opposaient les e´ve´nements pre´sents : activite´ paroissiale, mission-
naire, hospitalie`re, e´ducative, de promotion sociale et de soin des
immigrants, etc.
Le sort de ces preˆtres fut tre`s varie´ : certains reste`rent dans la
grande ville, ou s’enracine`rent dans les villages qui commenc¸aient a`
qui mieux mieux, a` naıˆtre a` l’inte´rieur de la province de Buenos
Aires ; d’autres se mirent en route pour visiter pe´riodiquement les
populations de la campagne et les colonies d’e´trangers (Irlandais,
Basques franc¸ais, Russes, Allemands, etc.) ; et quelques-uns reste`rent
engage´s comme clercs itine´rants a` la pre´dication de missions dans les
paroisses rurales et les populations frontalie`res, rejoignant par la
parole quelques tribus indiennes paisibles ou pacifie´es.
Le P. Salvaire, de son coˆte´, quitta sa France natale fin septembre
1871. Il arriva au port de Buenos Aires le 24 octobre de la meˆme
anne´e : c’e´tait un jeune preˆtre, aˆge´ seulement de 24 ans, de´sireux de
concre´tiser ses reˆves missionnaires. Des anne´es plus tard, le chanoine
Juan A. Lo´pez, directeur du pe´riodique La Voz de la Iglesia, rappellera
en ces mots frappants le moment de l’arrive´e, faisant ressortir les
richesses que ce fils de saint Vincent de Paul e´tait dispose´ a` partager
avec cette E´glise dioce´saine qui le recevait pleine d’espe´rance :
Le Rev. P. Salvaire n’e´tait pas ne´ sur ce sol ; mais il se trouvait
dans les desseins du Tre`s Haut que c’est ici, sur nos plages,
qu’il de´couvrirait le the´aˆtre propre a` l’accomplissement de sa
vocation. Ce religieux distingue´ de la Mission, tre`s jeune
encore, presque a` peine preˆtre, vint s’e´tablir au milieu de ses
fre`res de la Congre´gation, mettant ses aptitudes, son intelli-
gence claire, son e´rudition se´lectionne´e, et spe´cialement sa
grande volonte´ d’e´tudier et son caracte`re entreprenant, au ser-
vice du vaste Archidioce`se de Buenos Aires 3.
Le 4 fe´vrier 1999 s’est ce´le´bre´ le centenaire de la mort du Pe`re
Salvaire, fleur des Lazaristes de Rı´o de la Plata 4, dont la figure est res-
3 Note ne´crologique : R.P. Jorge M. Salvaire (De “La Voz de la Iglesia”),
dans LPP, nº 474, 12 fe´vrier 1899, 107.
4 C’est ainsi que l’appela le P. Fernando Meister, son ancien compagnon
de la mission indige`ne d’Azul (Argentine), lorsqu’il apprit la nouvelle de
son de´ce`s. Dans une lettre envoye´e de San Juan, ou` il e´tait Recteur du Se´mi-
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te´e indissolublement lie´e a` Luja´n en raison de l’exercice de son
ministe`re sacerdotal et de la construction de la grande Basilique. En
1872 il avait e´te´ nomme´ assistant Cure´ du Sanctuaire ; et en 1889,
Cure´ et Chapelain, charge qui lui permit de se de´dier pleinement a`
re´aliser son grand reˆve : un nouveau temple qui abriterait l’Image
Sacre´e de la Vierge et qui pourrait accueillir commode´ment les pe`le-
rins, chaque fois plus nombreux graˆce aux commodite´s que leur
offrait le Chemin de Fer de l’Ouest pour visiter l’antique Sanctuaire
de Lezica y Torrezuri, inaugure´ le 8 de´cembre 1763 5.
Son passage par Luja´n est, sans aucun doute, l’aspect de sa vie le
plus connu et celui qui laissa les traces les plus profondes. De son
activite´ infatigable ont e´te´ te´moins les voisins de la ville, les person-
nes qui l’assiste`rent, les pe`lerins qui le connurent et la presse de
l’e´poque qui fit connaıˆtre ses entreprises et ses initiatives. Depuis le
Sanctuaire il se pre´senta comme un preˆtre exemplaire, un orateur
e´loquent, un cate´chiste de´voue´, un diffuseur infatigable du culte
marial, le promoteur de grands pe`lerinages, un journaliste, histo-
rien, animateur d’œuvres sociales et de bienfaisance ; et, finalement,
architecte qui planifia et lanc¸a la construction de la monumentale
Basilique 6.
Certains moments de la vie de Salvaire donne`rent l’occasion a`
plusieurs personnes d’exprimer par e´crit leurs pense´es sur la person-
nalite´ sacerdotale de cet illustre fils de saint Vincent de Paul : la ce´le´-
naire Dioce´sain, il e´crivit le 5 fe´vrier 1899 au Pe`re A. Brignardelli, alors en
charge du Sanctuaire de Luja´n : “... Quel coup brutal, je ne dis pas pour la
Congre´gation des Lazaristes de cette Province, bien qu’il puisse sans aucun
doute eˆtre appele´ la fleur des Lazaristes de Rı´o de La Plata, mais pour cette
Re´publique en son entier ! Mon Dieu, que signifie cela alors qu’il n’e´tait
encore qu’a` la moitie´ de son œuvre gigantesque, la Basilique, tenant en mains
sans pouvoir les achever, des œuvres historiques de grande importance,
pour l’ache`vement desquelles on pourra trouver difficilement un homme qui
ait la force et l’e´nergie de les terminer ? On comprend facilement que, avec
vous, tout Luja´n et Buenos Aires soient submerge´s dans la douleur, et je
regrette infiniment que le chemin de fer ne quitte pas aujourd’hui San Juan,
sinon j’aurais tout abandonne´ a` San Juan pour venir assister a` l’enterrement
et tenir compagnie a` votre juste douleur” (LPP, nº 475, 19 fe´vrier 1899, 135).
Certains ont retenu le titre et l’ont amplifie´ en disant de lui qu’il e´tait e´gale-
ment la fleur des Lazaristes de toute l’Ame´rique du Sud (LPP, nº 487, 14 mai
1899, 342).
5 Antonio Scarella synthe´tise en ces mots l’œuvre me´ritoire de Salvaire a`
Luja´n (ces mots figurent au pied du portrait qui le reproduit) : “Apoˆtre du
culte de Notre Dame de Luja´n. Son historien. Promoteur de son Couronne-
ment. Initiateur du projet de sa Basilique. Baˆtisseur du Colle`ge de Luja´n. Fon-
dateur de la revue La Perla del Plata, du premier hoˆpital, du Cercle des
Ouvriers Catholiques et de la Confe´rence des Dames de St Vincent. Il travailla
a` Luja´n plus de 25 ans” (Historia de Nuestra Sen˜ora de Luja´n, 346).
6 LPP, nº 525, 4 fe´vrier 1900, 67-68.
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bration de ses noces d’argent sacerdotales, le 4 juin 1896 ; et son
de´ce`s, le 4 fe´vrier 1899.
La revue qu’il avait cre´e´e, La Perla del Plata, recueille dans ses
pages une abondante information a` son sujet, a` travers la mention
d’home´lies, de discours, de te´moignages, d’articles, de correspon-
dance, etc. Pour donner une ide´e sous forme synthe´tique, bien qu’il
s’agisse de plus que cela, des traits les plus accentue´s qui consti-
tuaient et exprimaient sa personnalite´, nous transcrivons ci-dessous
le commentaire publie´, sous le titre Reminiscencias del Pasado, a`
l’occasion du premier anniversaire de sa mort, par le journal La Ver-
dad, dont le directeur e´tait le distingue´ Julio Jorda´n, qui s’inspirait
alors, a` son tour d’un “e´crit de´tache´” de La Nacio´n de l’anne´e 1887,
compose´ pour souligner les feˆtes du couronnement pontifical a`
Luja´n.
Nous avons choisi ce te´moignage pour un triple motif : il expri-
me le fort impact que produisaient la personne et l’œuvre de Salvaire
dans la presse du moment (et pas uniquement entre ses collabora-
teurs et amis) ; il le pre´sente au moment de sa plus grande cre´ativite´
pastorale ; et il prophe´tise la transcendance que son travail sacerdotal
porte en germe pour l’E´glise en Argentine. Le journaliste, se re´fe´rant
aux activite´s que provoqua le couronnement de l’Image, le 8 mai
1887, e´crit :
… La magnificence avec laquelle le temple e´tait orne´, ses ins-
criptions historiques chromographiques, l’ordre et la distribu-
tion des ce´re´monies, tout cela est duˆ en totalite´ a` l’historien
inspire´ de la Vierge de Luja´n, le Re´ve´rend Pe`re Salvaire, qui
sut, avec un ze`le infatigable, achever quatre œuvres qui im-
mortaliseront son nom dans les fastes de l’E´glise sud-ame´ri-
caine : le Sanctuaire National, l’Histoire de Notre Dame de
Luja´n, le Couronnement pontifical de l’Image et sa pre´dication
apostolique... Les vertus sont comme le parfum de la modeste
violette qui, bien que cache´e sous le feuillage, la laisse de´ja` per-
cevoir a` distance. Le Pe`re Salvaire, qui est un homme dont
l’intelligence et la bonte´ de caracte`re se manifestent clairement
dans sa physionomie, a e´te´ durant les feˆtes de Luja´n l’ami — et
il le sera toujours sans aucun doute — que tous, familiers et
e´trangers, savants et ignorants, catholiques ou libe´raux, jour-
nalistes ou paysans, trouvaient toujours preˆt a` donner tout ce
qu’on pouvait exiger de lui, anime´ sans cesse de l’esprit de cha-
rite´ e´vange´lique, sans la moindre affectation : on ne l’a jamais
vu se faˆcher, ni encore moins se montrer contrarie´ au milieu
de cette immense foule qui de´sirait l’envahir et en savoir tout
de tout. Le Pe`re Salvaire re´alisera ses reˆves au sujet de la Basi-
lique et de sa place en Re´publique Argentine et au sujet du
Sanctuaire national de Notre Dame de Luja´n parce qu’il pos-
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se`de une grande foi et que la foi, comme dit l’Apoˆtre des Gen-
tils, est capable de transporter les montagnes d’un lieu a` un
autre.
Mais il existe une autre facette de sa vie, que l’exercice et la dif-
fusion du “ministe`re lujanais”, par leur poids meˆme et leur transcen-
dance, ont laisse´ pratiquement dans la pe´nombre : celui de mission-
naire au milieu des indiens des “pampas”, rele´gue´s dans les banlieues
des villes actuelles d’Azul et de Bragado. C’est une expe´rience, celle-
la`, qui, bien que bre`ve en dure´e, deux ans (1874-1876), fut intense,
pleine d’abne´gation et d’une profonde signification pour l’œuvre
e´vange´lisatrice de l’e´poque, et qui offrait au Gouvernement National
l’alternative d’inte´grer les indige`nes a` la “vie civilise´e” par le moyen
d’un syste`me pacifique de missions ou de re´ductions (chapelle, e´cole,
travail organise´) dans le but d’e´viter l’instrumentation d’une simple
“politique offensive”, qui pre´tendait aboutir a` la soumission des tri-
bus par un recours a` des campagnes militaires de perse´cution et de
prises d’otages.
En ce sens, le Pe`re Salvaire se joignit a` ce groupe de preˆtres qui
collabore`rent e´troitement avec l’Archeveˆque de Buenos Aires, Mgr
Federico Aneiros, pour que le chemin pacifique de la mission com-
mence a` prendre corps, premie`rement entre certaines agglome´rations
d’indiens pacifiques ou soumis ; puis, une fois atteinte une certaine
maturite´ et en comptant sur un personnel suffisant, on projetterait
“Tierra Adentro”, le chemin des Grandes Salines et Carmen de Pata-
gones, la route de la lointaine Patagonie.
Cette dimension de la vie de Salvaire, si riche en te´moignages de
vie et en engagements e´vange´liques, et de si profonde re´sonance
humanitaire, est passe´e inaperc¸ue de beaucoup de ses contempo-
rains ; et jusqu’a` aujourd’hui, en tant que de´bordant le domaine des
activite´s de sa Congre´gation et de quelques spe´cialistes, demeure pra-
tiquement ignore´e.
En son temps, la proximite´ du centenaire de sa mort, jointe a` la
chaude affection que nous gardons pour sa personne, m’a pousse´ a`
entreprendre l’e´tude de cette dimension pre´cise, surtout a` partir de la
lecture de ses “papiers” personnels, de la documentation comple´men-
taire (Archives de la Maison Provinciale de la Congre´gation de la Mis-
sion en Argentine, la Basilique de Luja´n, la Curie Ge´ne´rale des
Lazaristes a` Rome) et des pe´riodiques de l’e´poque pendant laquelle
on eut des e´chos de ses activite´s et de ses voyages.
Le mate´riel collecte´ est abondant et offre la possibilite´ de re´diger
plus d’une page sur ses nuits sans sommeil au be´ne´fice des indiens.
C’est le motif pour lequel j’ai publie´, comme modeste apport a` la ce´le´-
bration du centenaire mentionne´, deux travaux importants qui pour-
ront contribuer a` maintenir vivant le souvenir de ce ve´ne´rable fils de
saint Vincent de Paul qui, suivant ses enseignements, sut faire preuve
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d’un cœur compatissant et d’entrailles de mise´ricorde a` l’e´gard de ces
“nouveaux pauvres” que furent les indiens de la pampa. Ces textes
ont pour titres : Le Pe`re Georges Marie Salvaire et la Famille Lazos de
Villa Nueva. Une histoire de captifs a` Leubuco´ et Salinas Grandes. Aux
origines de la Basilique de Luja´n (1866-1875), Ed. Paulinas, Buenos
Aires, 1999, 669 pages ; et Dans les bidonvilles de Catriel et de Railel.
L’œuvre missionnaire du Pe`re Georges Marie Salvaire a` Azul et Bragado
(1874-1876), Buenos Aires, 2002, 1.042 pages.
Je suis actuellement en train de pre´parer un troisie`me travail
de´die´ a` une pre´sentation de la vie du P. Salvaire depuis le moment ou`
il abandonna son activite´ missionnaire avec les indiens du village
d’Azul (1876), jusqu’a` sa mort pre´mature´e dans la ville de Luja´n
(1899). Bien des fois je me suis demande´ sous quel titre faire impri-
mer ces textes. Je pense que le plus adapte´ serait le suivant : Des
Bidonvilles a` Luja´n. Le Pe`re Georges Marie Salvaire, Cure´ de Luja´n et
Chapelain de la Vierge (1876-1899). Titre suffisamment vaste pour ras-
sembler la multitude d’œuvres pastorales et culturelles qu’il entreprit
de`s son retour a` Luja´n, en incluant son activite´ missionnaire en Uru-
guay. Cela traitera de l’e´poque en laquelle son esprit et son cœur res-
te`rent amoureusement enchaıˆne´s a` son reˆve le plus cher : la cons-
truction d’une grande Basilique, en style ne´ogothique franc¸ais, desti-
ne´e a` conserver, comme en un pre´cieux e´crin, l’image sacre´e de
Notre Dame de Luja´n, qu’il appelait “La Perla del Plata”, Patronne de
l’Argentine.
Avec cette publication, si Dieu le veut, sera acheve´ le “triptyque
historique” que je me suis propose´ d’offrir en temps voulu a` la
me´moire du cher et inoubliable P. Salvaire, dans la pense´e d’encou-
rager a` ce qu’un jour pas trop e´loigne´, la Congre´gation de la Mission
envisage la possibilite´ d’une introduction de sa cause de be´atification.
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